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Après avoir quitté Puerto Rico et longé les Bahamas non sans quelques difficultés dues aux 
conditions, nous avons débarqué sur le sol de Floride. Le but de notre voyage devient 
maintenant la célébration des 450 années de présence française en Floride, ce qui nous amène 
à rester sous le sceau des grands explorateurs. Alors si nous quittons pour le moment le 
portugais Christophe Colomb, c’est pour nous intéresser à un français, Jean Ribault, marin et 
personnage principal de cette célébration.  

 
Le Commandant et le Second sur le roof. Florent 
Quenault, Marine Nationale. 

La première civilisation européenne à poser le pied 
en Floride et y fonder une colonie a été en effet 
française, et plus précisément huguenote. La Floride 
était depuis longtemps revendiquée par la couronne 
d’Espagne mais n’y avait jamais établi de présence 
physique. Durant l’année 1562, une expédition est 
envoyée par la couronne française et chaperonnée 
par le corsaire dieppois Jean Ribault et le 
gentilhomme poitevin Goulaine de Laudonnière. Ces 
deux protestants ainsi que tout l’équipage quittèrent 
le Havre en février, soit en pleine tensions 
religieuses avant le début des guerres de religions. 

On avance souvent l’idée que les protestants se sont 
établis pour la première fois en Floride pour des raisons religieuses. C’est en très grande 
partie vrai, car les tensions se font vives à ce moment entre le pouvoir religieux catholique et 
les protestants de France. L’amiral Coligny, qui est le décisionnaire de l'expédition, était très 
au fait. Seulement, les objectifs étaient également de faire un pied de nez aux espagnols qui 
revendiquaient cette terre, pour s’aventurer vers un lieu imaginé plein de richesses. Il faudra 
attendre la Saint Barthélemy (1572) pour voir vraiment apparaître l’idée du Refuge protestant 
outre-Atlantique.  
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Iconographie représentant Jean Ribault en 
Floride, devant une des deux colonnes qu'il a 
érigé pendant ses voyages. 

 

Ainsi, le 1er mai, Jean Ribault pénètre dans les terres de Floride par l’actuelle rivière Saint-
John qu’il nomma alors Rivière de Mai. Il rapporte dans ses cahiers que l’île à l’entrée de 
cette rivière fut également nommée «Isle de 
mai». Cette île est l’actuelle Amelia Island, où 
nous nous situions il y a quelques jours. Le 
premier pavillon à flotter était donc celui des 
trois fleurs de Lys sur fond bleu et c’est 
pourquoi, à plusieurs reprise et pour nous 
souhaiter la bienvenue, étaient affichés un peu 
partout de larges banderoles sur fond bleu 
avec l’inscription «Isle de mai» entourée des 
trois fleurs de Lys. L’île en connaitra par la 
suite 10 autres pavillons avant que ne flotte le 
drapeau américain. 

La goélette à Fernandina Beach, il est possible de voir la fameuse banderole "Isle de mai". 
Florent Quenault, Marine Nationale. 

Mais revenons à Jean Ribault, car comme lui nous avons emprunté la rivière Saint John’s 
après être passé par l’isle de mai. Seulement ce dernier n’y est resté que peu de temps 
puisqu’il s’est ensuite aventuré plus au nord le long des côtes, dans l’actuelle Caroline du Sud, 
pour ériger Charlesfort. C’est seulement deux années après, en 1864, que Laudonnière 
accompagné de 300 soldats remonte la rivière de mai pour y fonder le fort Caroline, en lieu et 
place de l’actuelle ville de Jacksonville. La colonie peine dans sa politique d’alliance avec les 
indiens et connait de fortes disettes, mais en aout de l’année suivante, Jean Ribault revient 
avec une flotte de sept navires et fortifie le fort. 

La goélette sur la rivière Saint John. Florent 
Quenault, Marine Nationale. 

Seulement les espagnols, de par leur politique 
stratégique mais surtout religieuse, décident 
d’empêcher l’invasion d’une puissance 
ennemie en ces terres. Il était surtout question 
de chasser et condamner les hérétiques. Pedro 
Menéndez de Avilés est envoyé en Floride 
pour y construire le fort de Saint Augustine 
(l’actuelle ville Saint Augustine). Après une 

bataille maritime malheureuse pour les français, les espagnols attaquèrent le fort Caroline par 
surprise et finirent par tuer la quasi-totalité des colons français, y comprit Jean Ribault. Cette 
«Saint-Barthélemy américaine» (F. Lestringant) marque la fin de la présence française en 
Floride.  
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Le dépliant présentant la "French Week". 

450 années plus tard, la Floride reste une région francophile. 
L’invitation qui nous a été faite par la ville de Jacksonville 
nous le montre bien. A notre arrivée, l’orchestre de la Hight 
School «Jean Ribault» nous a accueillis, suivis d’un discours 
du maire de la ville. S’en suit en Floride une «French week» 
qui a pour but de proposer divers activités francophiles, 
principalement à Jacksonville. La visite des deux goélettes ce 
mardi 01 mai est l’une de ces premières activités. Mais les 
évènements restent largement centrés sur Jean Ribault qui 
reste comme celui qui à permis aux français d’être les 
premiers européens à s’établir en Floride. 

 
 
 

Le programme de la "French Week", où il est possible de voir, entre autres, notre 
participation pour le 30 avril et le premier mai. 
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